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Sédentarité

La sédentarité est le fait de privilégier une stabilité et des ancrages sociaux et spatiaux.
Dans les sociétés occidentales contemporaines, la sédentarité vise à l’évitement du
changement social et spatial ; elle s’oppose au nomadisme.

Dans les sociétés occidentales contemporaines, la sédentarité a tendance à se renforcer,
bien que les personnes se déplacent en moyenne plus vite et plus loin dans leur vie
quotidienne, car les potentiels de vitesse procurés par les systèmes de transport et de
communication à distance sont souvent utilisés pour éviter de déménager et, ainsi,
maintenir ses ancrages sociaux et spatiaux.

Il en résulte que les sociétés occidentales contemporaines sont aux prises avec un
paradoxe inédit : on s’y déplace plus tout en étant plus sédentaires. Cela nécessite donc de
redéfinir la sédentarité, qui ne peut plus être simplement considérée comme l’absence de 
déplacement.

L’effet de l’utilisation des moyens de communication et de transports motorisés conduit à
une réversibilisation de la mobilité (voir mobilités réversibles). L’attitude dominante des
acteurs est de se saisir très largement de cette possibilité. Les moyens de transport et de
communication sont ainsi souvent utilisés pour annuler au maximum les effets des
déplacements sur la vie sociale (Kaufmann, 2011).

Une substitution des formes de déplacement les plus irréversibles (migration,
déménagement) vers des formes plus réversibles (mobilité quotidienne, voyage) est
observée (Schneider et al., 2010). C’est par exemple le cas de l’usage des potentiels de
vitesse procurés par les transports rapides pour vivre loin de son lieu de travail et éviter de
déménager. Cette substitution traduit une transformation des temporalités spatio-
temporelles du long terme vers le court terme. Surtout, elle correspond à une modification
de l’impact des déplacements sur les relations sociales. En voyageant plutôt qu’en migrant,
en pendulant plutôt qu’en déménageant, les réseaux et ancrages sociaux peuvent être plus
facilement maintenus (Hofmeister, 2005).

Plusieurs enquêtes indiquent que la force des ancrages sociaux et spatiaux dans un
contexte donné s’accompagne de pratiques d’“hyperdéplacements” quotidiens (Schneider
et al., 2002 ; Meissonnier 2001). Le réseau social ne s’enrichit que très marginalement au fil
des expériences de déplacement et il reste très localisé dans la ville du domicile.

Les pendulaires de longue distance apparaissent en particulier comme des sédentaires
résidentiels, des personnes aux attaches sociales et/ou spatiales fortement localisées et
qui ne souhaitent pas s’arracher de cette fixité. Les pendulaires de longue distance
acceptent un travail pour autant qu’il soit possible de ne pas déménager. Les potentiels de
vitesse procurés par les systèmes de transport leur permettent donc d’assurer leur
sédentarité (Kaufmann, 2008).
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